
i L'ECHo1 DES TRIBUNAUX

Lalance-(, (lit le père m.itgen(ire au Non1 accusateur était l'EncIiitaîjî, ditleêltt'ron, <:il n'*e4 point beau -à toi (le le GUýran~d -Sans-Ploit ee V1pr;s un vol de
farrainsi. dle hit puilie à des aiis>,.- itoile,. dl'un moulin à vent, ce bandit avait

Merci, Père Monigendre, répondit. eîî riant détourné du partage deux louis pour les
le blienieroti, tics amis coJIJuo Vouis, on,
imie mieux les voir ailleurs (Ile dans

le pay's d'ail1,1leurs j'somnmes dle la mo.
llbet lit Patrie commtmnaît<jjle'. Fauit en

l'h-tsOt mo-là ton Vieux.''
Monlgýenlre Père jeta un regard sints-

tre au bûlcheron et Suivit les gendarmes.
1,e1 triompihîe de la loi amena dle tous

cêtés des révélations, Jusque-là comapri-
miées par la terreur.

' Gaudrille et sa femme, laboureurs à la
terme (le Granville, avouèrent (lu' ils
connaissaient toits les voleur's arrêtés
jusqu,'alors-, et bien d'aiutres encore.
Mals Ils n'auraient eu garde dle le.s dé-
noncer, et cependant une partie de leur
argenterie leur avait été volée, par ces
rouileurs (le p)laine.

Lis (Xaudrille ra'onmtèr'ent qrie, (le
temps en tempis, par les chaudes jour-
liées d'été, les rouleurs arrivaient il
Granville par dizaines,, qu'ils fermaient
les portes de la cour, ouvraient les por-
tes d'e la cave, se déshabillaien. entière-
muent, holimets et femmes,, et, an mnilieu
(le la cour 'transformée eni salle de bal
et meublée dle brocs empruntés nu fer-
mlier, extécutaient ', la danse de-, pin-
gres."

D~ans la fermie de- Marchon, eine à1
(' ranvIlle, ceoune àl Lifermeau, Iüeý
chauffeurs, et surtout leur chef, le Beau-
l"raniols, étaient véritablement citez
eux. Aussitôt qu'on voyait 'arriver le
1m(-g," avec sa grande taille et sa peli-

te badine, quî'il fêIt seul ou accompagné,
dolentItques, garç-ons (le charrue, ber
gers, tous s'pmpressaient autour <le cet
hôte dangereux.

Les récits de ces opprimés mirent sur
lat Voix de plus d'un crime Ignoré.

Quelques-ias de es crimeis, et ce n'é-
talent pas les moins horribles, avaient
eui pour vicetimes les membrus (le l'épou-
vanitable asia-fwitioýn. Pouir assurer ýion
autorité, pour préveýnir les mécomptes
et les délations, le Beaut-François avait
établi entre les- rouleurs uile -sorte de
Sniitte-Velinme. Tout frère, convaincu
d'avoir trahi l'association, (le 's'être re-
fusé -à l'exécution d'uin ordre, était impi-
toyablemulent IIaý'saeré, et les bourreaux
étaient chloisis pariail les cha'uffeurs eux-
mêmes.

("est ainsi qu'un Pauvre enfant, élevé
pour' le crime, ayant donné, par pare,.se

sisdoute, unle faIu.se indiceatioli sur l'e
personnel d'une fermie qu'on devait at-
laq(uer. fItý jugé danis le bols dtoj Lifer-
mollit

donmner' à Sit conctubine, a uleî'gi'ste à
Dotirdan. Le ittioche tit connlaiîre cette

indéicaess "(lu rouleur. Quelque
temnps ]prèté, le mailhteureux ieifint, -il
a valitftreize u eiiaai parlé
plus (lu1e de raisonm de,, projets (le la ban-
de à la ferme de Poly, sat miort fut réso-
lue. Le Beau-Françols dicta lat sentenm-
('e et. le petit gatrs cl'Eirechiy,-c'étùîit le
'man dle Plaine du1 muloth-lifut iaSmné
à cups de bàton. 'Pendant qu'il expl-
rait, le GiamrSasPucelui trépigntait
,sur la tête navec 'ses souliers ferrés.

Lat terreur inspirée par les redoI(utabkýs
habitants du bois de LIiiferîn'eau avait
empêché jusque-là les paysans d'aleýn-
tour (l'e faire connaitre aux magistrats

l'isit-iiit le ('et enfant. S'sOsc-
inents avaient blanchi sur' la terre, sains
qu'on osiât même leur donner la sépul-
ture. Un pauvre fagoteur avait seule-
nient enterré la tête, -et, bien que le lieu
dut crime ne fuût qu'à cinq cenîts pias dle
la fermue de I4i'fermeau, jamais laboureur
attardé n'eftt pris la 'sente qui conua-
'sait au sinistre ronl-point pour regagner
soli loýgis. Le directeur du jury fit re-
cueillir ces restes comme pièces àl con-
viction.

D'autres exécutions avaient aýteiiit
les rouleurs les p-lus renommés, les femi-
mes les plu-, recherchées, de la bande.
Eui 1791, ('lianes (le-Paris, Vi-ncent-le-
Tonnîelieru (t Beauoeroti-la - Blouser
avaient' assommé Dauphint, dit le Petit-
Touranigeau, pour avoir pris parti contre
ses camarades pour une aubergiste
qu'on voulait voler dans un comîpte.

Tracli..Mataneavait été tué dans
les bois de Gondreville, pour lun méfait
semnblable, par Tu-e-Tout et Breton-Cul-
Sec. Ou l'avait attaché àl un chêène, brfê-
lé vivant, et ses oreilles coupées avaient
été CI -1luées sr l'aîrbr-e, pour servir' d'ex-
emple aux frères.

La Belle-Naiette eut un 'sort sembla-
bice, et la Dubarry n'échappa que par
miracle.

('ette lbarrv. qu'une sorte (le i-es
semblanlce avec la royale prostjituée

avait fait décorer de ce surnom, avait,
dans, un moment de colère, mlenacé

Sa n l'nce le e (liton(- .antimttte, dé-
;"-î'timr. Le Vilndic'atif bauidit lat s inala

aut Ro>uged'Auneau, alors lieutenant on
chef dle la bande, comme ayant "mossé"'
(trahli). On anueia la pauvre fille dans
le boils PussiÀn ' c'était six alois avanit
l'assasinat dlu M-NillouartI.

-" 'iienq-oa, la Duharry, (lit le RouIge-

d'Aumu au, n's-u s1 (lit que tiu fei'aiý
pîrendre SanJs-Pýouce, àL (liat-enay, cou-
me déserteur ?"1

La l)ubarry pâi-lit et regarda atour
d'elle'. 8.a its Plouce, qu'elle. 'n'a a-it Pa,

alc-:id'aibord, l'e petit lat Poupée, .fil-
lie leBî' to, le -loi'gne-4le-lfotiy, et Plu-

sieýurs, autres chuffeurs fai sai 'ut a1u-
tour d'elle til cercle qui se rétrécis-ýau
petit à petit, et domnt le Rlouge dlAiacati
était le centre.

-"Non, je nie l'ai pas (lit, répondit lat
nialhieurmt'e Tii mens .1' cila le Rougc-
d'Auineau, eýtil lui assénýa u coup de bà,
ton sur la tête.

Lat patvre fille roula d'es yeux égarés,
et, ap*ercevanit Berrielhon-Belholmtîme, qui
l'avait protégéeo plus d'umne fois sgr les
routes, elle se 'réfugia dIe son ùcté. Ber-
rii'honi-Bdhîoittn.,- l'accueillit (1'u1ii ((011i>
d'e trique qui lui cassa 'le bras. PUIS, le
RZouge (l'Aumicati, Jiic(hues-(l'-Etaiil'es et
le Petit-Normiaýnd lui firLent pleuvoir sur
le corps une grêle de coiups qui la renl-
versèrent mourante. On ('lt piltié d'elle
et on1 ne l'achleva pas.

Uîîe (les révélations les Plus itmportlk
tes dus ltiabitanmts de ces c-amnpagntes Por-~
ta sur une affairoý déjà anciennel, (11
avait éveillé un nioluent lesý pr-éoccupla-
tions de la justice, mials qme la coupable
incurie deýs autorités avait laissé, comu-
mle tant d'autres, retomber dans l'alibi!.

Iýl s'agissait, e-epýendanit, d'un crime'
Plus épouvantable encore que celui dl'
Millouard, tant par le nonmbre des vic-
timies, que par l'atrocité des circonstan-
Ces; d'un crime qui avait étécormmlis auFLx
Portes mêmes de Chartres, &- dontle
auteurs étaient restés impunis.

Aui milieu des émotions diverses cau-
Secs par la chasse aux chauffeurs et par
les prméparatifs d'un Procès giganutesque,
on a9Plî'it avec' surprise, par iieIluiesý,
Propos de Paysans dont la langue sedé
liait peu à peu, que, dlaits Chartres Ileê
tae, l'association d'Orgéres coleptait des
instruments déîvoués, cachés- sous l'aP-
parence de marchands honorables.

Ail commencement du, printemps de
1795, deux richies bourgýeois de Lèves, les
époux Horeau, avaient été trouvé.si as-
$assinès! dans leur maison. On soupçoýn-
naole ce crimte des déserteurs érnes
caséernes à Chartres ; l'in1formation. s'é-
gara et on abandonna les poruites.

(A siîvre.)
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